






des semences locales Pour une implantation de prairie, ou 
un sursemis
Contrairement aux semences du commerce, elles sont adaptées aux conditions pédoclimatiques 
locales : la prairie choisie pour la récolte pousse déjà sur votre exploitation, les espèces et variétés sont 
génétiquement adaptées à votre territoire. Par ailleurs, elles ne coûtent «que» du temps de travail. 
Fleur de foin, fond de grange… autant de termes utilisés par les anciens pour désigner les graines ramassées au balai ou 
sur la bâche de la faucheuse pour regarnir leurs prairies. Aujourd’hui plusieurs techniques existent pour réimplanter une 
prairie : le transfert de foin vert, la récolte de graines à la moissonneuse, l’utilisation d’une prairiale ou brosseuse de prairie.

C’est dans ce contexte, et pour pallier la dégradation des prairies, que le SMVVA a organisé, le 7 juillet 2025 à 
Aydat, une journée technique destinée à sensibiliser les techniciens, élus et agriculteurs du territoire aux pratiques de 
régénération des prairies naturelles. Cette journée était animée par le service Fourrage de la Chambre d’Agriculture et 
le Conservatoire d’Espaces Naturels (CEN Auvergne).

Comment restaurer une prairie naturelle ? 
La première étape, est d’identifi er et d’éliminer si possible la cause de sa dégradation : fertilisation excessive, 
surpopulation de campagnols, pression de pâturage trop importante ou trop faible, aléas climatiques… Dans la majorité 
des cas, les prairies ont une capacité de régénération naturelle très élevée, en particulier les prairies naturelles à fl ore 
diversifi ée. La suppression de la cause permet une restauration effi cace à moindre coût, dans les 3 ans. Néanmoins, 
lorsque les dégâts sont trop importants, un sursemis peut être envisagé pour accompagner la régénération de la parcelle.

Clémentine Lacour, conseillère fourrages de la Chambre d’Agriculture du Puy de Dôme a approfondi ces questions et 
présenté les retours d’expériences réalisés récemment sur le territoire. 

Une démonstration de la brosseuse a été réalisée sur la parcelle avec des échanges techniques sur son fonctionnement. 
Malgré une récolte interrompue par la météo pluvieuse, les échanges ont permis d’approfondir l’utilisation de la 
machine et des choix techniques qui ont conduit à une récolte sur cette parcelle. Vincent Legé, du CEN Auvergne, a 
pu présenter ces questions autour des semences locales.

Pour aller plus loin (Bilans technico-économiques, guides de reconnaissance, vidéos, plans de la machine…) :
https://www.cen-auvergne.fr/nos-projets/agriculture-et-nature/prairies-et-semences-locales/ 
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Contact : Sylvie Alcouffe, animatrice agro-environnement au SMVVA
 sylvie.alcouffe@smvva.fr -   04 73 39 13 97

Le programme agricole d’animations et de formations du contrat territorial des 5 rivières 
est fi nancé par le SMVVA et l’Agence de l’eau Loire-Bretagne. Le contrat est fi nancé par le 
SMVVA, l’Agence de l’eau Loire-Bretagne, le Conseil Départemental du Puy de Dôme et les 
EPCI du territoire

La brosseuse en plein travail Le résultat : des graines beaucoup plus diversifi ées que celles des 
mélanges du commerce

Le SMVVA définit actuellement ses actions pour les prochaines années. 

Votre expérience et vos questions sur le terrain sont précieuses pour orienter ces futurs 
programmes. N’hésitez donc pas à nous contacter pour nous faire part de vos besoins, de vos 
difficultés ou de vos attentes.

Ces échanges nous permettront de mieux identifier les besoins du territoire et de construire un 
accompagnement au plus près de vos pratiques, tout en contribuant à la préservation des milieux 
aquatiques. La mise en œuvre de ces actions restera toutefois conditionnée aux financements que le 
SMVVA pourra mobiliser. 


